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Deuxième partie

La céramique du Néolithique moyen
sur deux stations d'Auvernier:
Le Port et la Tranchée du Tram

Description





III. Auvernier-Port
Site et stratigraphie

1. Le site

Situé à l'extrémité septentrionale de la baie d'Auvernier
(coordonnées: 557,555/202,930 CN n° 1164), le site
d'Auvernier-Port fut exploré durant l'hiver 1972-73
dans le cadre des recherches dues à la construction de la
route nationale 5.

2. La stratigraphie
La stratigraphie mit en évidence 3 complexes archéologiques

séparés par des dépôts de craie lacustre.
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I. Sables coquilliers, gros¬
siers, gris-vert, contenant
quelques objets archéologiques,

signalant une
occupation préhistorique
dont les traces ont été très
fortement érodées.
Craie lacustre avec filets
de charbons de bois,
d'écorces et de brindilles
(IIa et IIb).
Plaques d'argile de petites
surfaces.
Couche archéologique
contenant des restes végétaux

(écorces, brindilles,
etc.) et des flaques de
sables et graviers.
Craie lacustre.
Plage de galets, dans une
matrice crayeuse et gravil-
lonneuse. Matériel
archéologique.
Couche archéologique
contenant .des éléments
végétaux, des sables, des
galets éclatés, dès plaques
d'argile, etc.

Va'-a". Couche archéologique
très riche en végétaux et
bois horizontaux. Sables
et gravillons à la base.

Couche archéologique
formée de charbons de bois.
Couche archéologique très
gravi llonneuse et sableuse
avec frlets de végétaux.
Socle fluvio-glaciaire à

galets et sable gris-bleu (en
surface) à particules
encroûtées.
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Les couches archéologiques qui nous concernent ici
sont les ensembles IIc-III et V.

Quelques remarques concernant l'interprétation de
ces ensembles, relativement à la poterie, doivent être
formulées.

Nous tenons peu compte des subdivisions faites à
l'intérieur de l'ensemble V, d'une part au vu de la
reconstitution de la céramique (des récipients rassemblent

des tessons provenant des diverses subdivisions),
d'autre part à la suite des conditions de travail sur le
terrain : la rapidité de la fouille de sauvetage n'a pas
toujours permis de suivre de telles finesses et nombre de

récipients portent la mention Vsp (sans
précision supplémentaire). Enfin, la craie
lacustre IVb contenait à sa base de
nombreux tessons provenant de l'érosion côté
lac des couches V. Ces tessons ne peuvent
pas être rattachés à l'une des subdivisions.

Par contre, les rares pièces notées IVa ou
IV, qui peuvent provenir soit de la couche
111 soit des couches V, n'ont pas été prises
en considération. La craie IV, en effet, parfois

peu épaisse, pouvait contenir des pièces
dont l'incertitude stratigraphique était trop
importante, et seuls des raccords avec l'un
des deux ensembles archéologiques nous
ont autorisé à rapporter ces pièces à leurs
auteurs néolithiques.

L'ensemble III était surmonté par places
de chapes d'argile (Ile) et quelques pièces
découvertes à la base de la craie II ont été
adjointes à celles provenant de la couche
III, suite aux nombreux raccords de tessons
effectués entre ces 2 couches.

La troisième occupation préhistorique
sur la craie II et dans les sables de surface I,
totalement érodée, n'était perceptible que
par les pieux ou les éléments lourds tels
que meules, polissoirs, pierres éclatées, etc.
Cet habitat a pu être rattaché, grâce à la
dendrochronologie, à la civilisation de
Horgen. Le matériel céramique, très érodé
et réduit à quelques tessons informes, n'est
pas étudié ici.

Une description plus complète de la
stratigraphie avec une interprétation des
dépôts peut être lue dans l'étude
d'A. BILLAMBOZ et al. (1982).

Fig. 7. Croquis stratigraphique d'Auvernier-Port (dessin et
description d'après A. Billamboz). Sans échelle.
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